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Préambule
Je suis docteur en psychologie. Depuis plus de vingt ans, j’accompagne des personnes sur leurs chemins de vie. Ce que j’ai appris très tôt, c’est qu’on ne peut pas toujours guérir. Parfois, oui. Une parole, une décision, une rencontre, une prise de conscience… et tout change. Mais parfois non, ce n’est pas possible. Comme le rappelle Yasmina Khadra : « Certaines blessures ne guérissent jamais vraiment, elles apprennent juste à vivre en silence. »
Alors je me suis fixé une mission : non pas la guérison, mais l’apaisement. Remettre de la douceur là où il y a de la dureté ; être cette respiration dans le tumulte, cette pause inattendue dans le mal-être, ce moment de soulagement qui permet, même juste un instant, de reprendre pied.
Je suis là pour rappeler aux personnes qui traversent une période difficile qu’elles ne sont pas seules. Parce que c’est peut-être cela le plus grand mal de notre époque : la solitude face à soi-même.
Le monde moderne, avec ses écrans, ses critères de performance, ses rythmes effrénés, laisse peu de place à la vulnérabilité. Et pourtant, derrière ces visages si sûrs d’eux-mêmes, je perçois fréquemment une immense fragilité. Une fatigue. Un doute. Une envie d’abandonner et de se replier.
Moi-même, il m’arrive de me sentir seul pour affronter certaines épreuves de la vie. Et dans ces moments-là, ce ne sont pas toujours mes proches qui m’aident, mais les livres.
Un livre a cette capacité unique : il parle quand vous êtes prêt à écouter. Il est comme un vieil ami qui ne vous juge pas. Il n’est pas pressé, il attend. Il vous offre ses mots avec une patience infinie. Et parfois, une phrase, une image, une idée s’imprime profondément. Elle devient une étincelle qui rallume quelque chose en vous. Certains livres ont ainsi littéralement changé ma vie, en bien.
J’espère que celui-ci pourra, à son tour, changer la vôtre. Ou du moins, l’éclairer un peu. Comme le dit Malcom X : « Les livres ne changent pas le monde. Ils changent les gens, et ce sont les gens qui changent ensuite le monde. »
Et puis, il y a les histoires…
Quand j’étais enfant, ma grand-mère, Mamie Margot, me lisait des contes avant de m’endormir. Sa voix douce, ses gestes lents, la lumière de la vieille lampe de chevet montée sur une bouteille de scotch créaient un rituel d’amour et de sécurité. Je ne m’en rendais pas compte à l’époque, mais ces moments étaient des trésors, ce livre de contes qu’elle ouvrait chaque soir était à mes yeux la chose la plus précieuse au monde.
Plus tard, j’ai grandi et j’ai lu seul ces histoires. J’y ai trouvé des leçons de vie : des repères, une morale parfois, un guide souvent : Le Petit Bonhomme de pain d’épices, Le Petit Poucet, Hansel et Gretel, Le Bûcheron et Mercure… Devenu adulte et thérapeute, j’ai compris que les contes n’avaient pas seulement le pouvoir d’endormir les enfants, ils pouvaient aussi réveiller les adultes.
Car une seule histoire, bien choisie, lue au bon moment, peut vous transformer. Une seule histoire peut vous faire comprendre ce que dix discours ne parviendront jamais à faire. Car les histoires contournent les résistances conscientes. Elles ne parlent pas au mental, mais au cœur. Milton Erickson, l’inventeur de l’hypnose moderne, utilisait les histoires parce qu’elles « parlent le langage du subconscient ».
C’est la vocation de ce livre : parler à votre cœur plutôt qu’à votre tête et tenter de « rallumer les étoiles » que la vie a, parfois, éteintes en vous.
Car chaque personne a dans le cœur une étoile qui brille. C’est elle qui nous inspire, nous anime et nous relie aux autres. Elle est notre source d’énergie, de joie et de présence au monde. Mais parfois, cette étoile s’assombrit à cause des blessures, des soucis ou de la fatigue. Et il arrive même que sa lumière faiblisse au point qu’elle semble s’éteindre.
Pour cela, je vais vous confier au Souffleur d’étoiles, un personnage à la croisée du sage, du thérapeute et du poète. Vous verrez, il ne donne pas de conseils et ne vous juge pas : il raconte. Et ses histoires parlent à tous ceux qui cherchent du sens ou simplement un peu de réconfort. C’est ainsi que, porté par son souffle vital, ses récits, vous rallumerez votre étoile, grâce à des images, des mots doux et puissants à la fois qui vous auront parlé.
Si ce livre peut faire pour vous ce que les contes de Mamie Margot ont fait pour moi, alors j’aurai accompli ma mission. La seule condition pour réussir est que vous acceptiez, de nouveau, comme quand vous étiez enfant, de vous ouvrir à la poésie et à la magie du monde.
Dr Emeric Lebreton
Île de Santorin,
le 25 mai 2025


À la rencontre du Souffleur
d’étoiles
Chaque année, à Noël, le monde s’illumine.
Dans son atelier secret installé au cœur de la banquise, le Père Noël et ses lutins s’activent avec entrain. On peut entendre le froissement du papier cadeau, le tintement cristallin des clochettes, les sabots impatients des rennes qui trépignent à l’idée du grand voyage. Mais avant cela, arrivent les milliers de lettres. Certaines pleines de dessins maladroits, d’autres dictées du bout des lèvres par des enfants timides. Il y a aussi celles que les adultes n’envoient pas ou n’écrivent pas, mais que le vent porte malgré tout, contenant des souhaits ou des prières.
Dans un coin de l’atelier, loin du tumulte des emballages, la Mère Noël veille. Elle trie les espoirs, réchauffe les demandes perdues, glisse parfois une douceur en plus pour ceux qui n’ont rien demandé.
Peu à peu, des montagnes de présents prennent forme, soigneusement choisis, pensés autant pour les enfants que pour les grands. Bientôt, tous ces trésors viendront au soir du 24 décembre se lover au pied des sapins, ravivant les cœurs et réchauffant les foyers. C’est la magie de Noël.
Mais Noël n’est pas le seul moment où l’enchantement s’invite dans nos vies. Avec le printemps revient un vieux complice : un Lapin malicieux qui cache des œufs en chocolat dans les jardins encore perlés de rosée. Leur chasse sucrée réveille les rires endormis de l’hiver et lance dans les herbes fraîches des enfants ravis, suivis de près par quelques adultes gourmands, ayant trouvé là un prétexte pour retomber en enfance – quitte à risquer une crise de foie. C’est Pâques, une fête tendre et légère, comme un éclat de soleil.
[image: ]Lorsqu’une dent tombe, la Petite Souris passe en douce la récupérer sous l’oreiller et dépose une pièce de monnaie en échange. Et parfois, au détour d’un matin d’été ou d’un soir d’automne, des lutins farceurs s’invitent chez vous pour semer des surprises… et un joyeux désordre. Dans les pays du Nord, on les connaît bien : ils changent les chaussures de place, colorent le lait ou accrochent les chaussettes aux lustres. Petits esprits malicieux, ils ne cherchent jamais à nuire, seulement à rappeler qu’il est bon de ne pas tout contrôler et que le monde a besoin d’inattendus pour sourire.
[image: ]Tous ces êtres merveilleux partagent une même mission : offrir un instant de joie, une seconde d’émerveillement, un frisson de surprise. Ils offrent des choses qu’on peut toucher, garder, montrer, partager : des cadeaux. Et qu’on ait six ou soixante ans, ces présents viennent réveiller l’enfant joyeux et curieux qui continue de vivre en chacun de nous.
Il existe un autre personnage, plus discret et plus mystérieux encore que tous ceux que je viens de citer. Son nom ne figure dans aucun catalogue, sur aucune page de publicité. On ne le chante dans aucune comptine, on ne le fabrique pas en peluche, on ne le place pas en vitrine. On murmure à peine son nom. Et pourtant… il existe. Et sans lui, les choses ne seraient pas tout à fait pareilles.
Ce personnage s’appelle le Souffleur d’étoiles.
Nul ne sait vraiment d’où il vient. Certains disent qu’il habite sur la lune. D’autres jurent qu’il vit entre deux battements de cœur. Il pourrait dormir dans la poche oubliée d’un vieux manteau ou sous la première marche d’un escalier qu’on monte sans y penser. Peut-être se cache-t-il dans le creux d’un livre refermé trop vite et rangé soigneusement dans la bibliothèque ?
Ce qui est sûr en revanche, c’est qu’il ne travaille pas seulement les jours de fête. Il est toujours à la tâche : en hiver, au printemps, en été et en automne, le jour comme la nuit. Et il agit. Sans bruit. Mais avec une douceur constante et une façon si particulière de contribuer au bonheur d’autrui, avec discrétion. « Le bien que l’on fait en silence est le plus profond », nous rappelle le proverbe.
Car le Souffleur d’étoiles ne laisse ni pièce sous les oreillers, ni œufs en chocolat dans le nœud des arbres, ni présents sous les sapins. Ce qu’il offre est d’une autre nature : cela ne se touche pas, cela n’a pas d’odeur, de couleur ou de goût. Ce n’est pas matériel ! Non, c’est un sentiment. Car le plus grand des cadeaux n’est pas matériel, mais ce que l’on ressent… C’est un apaisement quand le cœur se serre trop fort à cause de la colère, un réconfort quand les larmes coulent à cause du chagrin, de la chaleur humaine quand on se sent seul et abandonné. Il sème un doux mélange de bienveillance et d’infinie tendresse. Tout homme porte en soi la musique qu’est la poésie et le Souffleur d’étoiles sait la réveiller. La faire vibrer comme un instrument.
Il n’efface pas les douleurs du corps, mais il sait calmer celles de l’âme. Quand une personne se sent exclue ou rejetée sans comprendre pourquoi ; quand une autre se réveille en pleine nuit, perdue, et qu’elle se sent incapable de continuer ; quand une autre regarde la chaise vide où s’asseyait un proche disparu et qu’elle ressent subitement la douleur de la perte… alors il vient.
Car le Souffleur d’étoiles passe son temps à écouter les personnes qui vivent sur la Terre. Il entend les plaintes lancées à voix basse dans une voiture coincée dans les embouteillages comme les prières murmurées par une mère qui voit son fils prendre un mauvais chemin. Il devine les peines que l’on cache et les soucis que l’on rumine tel un hamster qui court dans une roue. Il voit tout.
Parfois, il répond immédiatement. Il murmure des mots simples : tu vas y arriver. Ça passera. Tu n’es pas nul comme tu sembles le croire. Tu as de la valeur. Tu es aimé, même si tu ne le vois pas. Et puis, il sait aussi apprivoiser les peurs. Celle de ne pas être à la hauteur ou celle d’être mis de côté. Il ne les fait pas disparaître, mais il les rend plus petites, moins envahissantes. Ce qu’il donne ne se voit pas et ne se touche pas. Mais on le ressent puissamment, comme un souffle. Parfois après-coup. Comme un matin où, sans comprendre pourquoi, on se sent un peu plus léger, un peu plus vivant. Comme lorsque soudain, une épreuve prend tout son sens. Le Souffleur d’étoiles est comme l’arbre dont les racines sont invisibles, mais qui portent toute la forêt.
[image: ]Le Souffleur d’étoiles n’offre ni solution, ni leçon, ni miracle, il apporte une histoire. Celle-ci apporte quelque chose de subtil et de précieux : un baume pour le cœur, une image qui réconcilie, une phrase qui rallume le feu intérieur, une rime qui réveille une émotion oubliée. Et lentement, l’étoile se met
[image: ]
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